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Fondée par des comédiens italiens sous le règne de Louis XIV et réouverte en 1716, 
sous la Régence, après une absence de dix-neuf ans, la Comédie-Italienne de Paris 
représente un cas unique dans le système rigide des théâtres parisiens sous l’Ancien 
Régime. Par rapport à la Comédie-Française et à l’Académie royale de musique, la 
Comédie-Italienne est un théâtre officiel, subventionné et protégé par le roi, mais 
dépourvu d’un privilège théâtral. Cette ambiguïté, loin de la contraindre, lui donne 
au contraire une liberté inattendue, liberté de sortir des règles classiques et d’occuper 
les espaces dramaturgiques laissés vides par les autres salles, prisonnières du cadre des 
monopoles. La Comédie-Italienne devient ainsi, à la fin du xviie siècle, mais surtout au 
cours du xviiie, le lieu le plus important de l’expérimentation théâtrale à Paris. À côté 
du répertoire italien à canevas, les Italiens proposent aussi des comédies françaises, de 
nouveaux genres et de nouvelles formes dramatiques, tels que la parodie, la comédie en 
vaudevilles, le ballet pantomime et la comédie mêlée d’ariettes. La Comédie-Italienne 
s’ouvre ainsi à la musique, à la danse, au chant, tout en gardant l’improvisation comme 
méthode de composition du répertoire italien et en privilégiant l’aspect visuel et 
spectaculaire de la production théâtrale. Elle propose, par ailleurs, un véritable terrain 
de discussion sur les théories du jeu d’acteur émergentes, celles qui se libèrent enfin des 
mailles de l’oratoire et de la poétique théâtrale et qui transposent sur un plan théorique 
les caractéristiques propres du jeu italien vis-à-vis du jeu français. 

Le présent volume est l’aboutissement d’un long parcours de recherche pluriannuel 
sur la présence des Italiens à Paris. L’approche interdisciplinaire et pluridisciplinaire des 
contributions permet de mieux appréhender les éléments administratifs du théâtre, les 
liens avec la politique culturelle française et l’apport des comédiens, des dramaturges 
et des musiciens italiens et français de la Comédie-Italienne. Celle-ci est envisagée 
ainsi dans son ensemble, en tant que théâtre binational pluri-spectaculaire, redevable 
d’un système précis de fonctionnement artistique, corporatif et artisanal : la commedia 
dell’arte comme production spectaculaire propre au théâtre professionnel italien qui 
englobe des champs performatifs extrêmement variés en suivant le goût du public pour 
les nouveautés et en dialoguant avec la tradition théâtrale française. De Riccoboni à 
Veronese, de Marivaux à Goldoni, de Favart à Piis, de Duni à Grétry, de Lelio le fils 
à Diderot, le volume trace le cheminement unique de la Comédie-Italienne dans le 
paysage de la création théâtrale d’Ancien Régime.
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LE TABLEAU PARLANT D’ANSEAUME ET GRÉTRY (1769) : 
« LA MEILLEURE RÉPONSE QUE JE PUSSE FAIRE AU PUBLIC »

Patrick Taïeb
IRCL, Université Paul‑Valéry de Montpellier

Le Tableau parlant a été revu avec un véritable plaisir […]

ce joli ouvrage, né d’un caprice de l’opéra-comique 

français et de la commedia dell’arte.

 Le Ménestrel, 4 octobre 1863

La vocation d’André-Ernest-Modeste Grétry remonte au séjour d’une troupe de 
Bouffons 1 dans sa ville natale de Liège où il fait une expérience esthétique comparable 
et simultanée à celle des Parisiens durant la querelle des Bouffons 2. Avant de débuter à 
Paris, il séjourne quatre ans à Rome au titre de pensionnaire du collège Darchis – sorte 
de Villa Médicis pour les Liégeois fondée par l’ecclésiastique Lambert Darchis. Puis, 
sur le chemin qui aurait dû le ramener dans sa patrie, il séjourne dans les environs de 
Ferney. Voltaire l’accueille en déclarant : « Vous êtes musicien et vous avez de l’esprit ! 
Cela est trop rare, monsieur, pour que je ne prenne pas à vous le plus vif intérêt » et, 
pendant quelques mois, il le prépare aux mondanités, à l’« aisance » et à l’« amabilité 
française que l’on trouvait chez lui plus qu’à Genève » 3. Lorsque Grétry arrive à Paris, 
la Comédie-Italienne a développé en son sein une troupe d’acteurs-chanteurs français 
qui expérimentent tous azimuts les propositions du théâtre moderne 4 et occupent le 
premier plan dans les discussions sur l’art dramatique. Philidor et Monsigny, Poinsinet 
et Sedaine, fournissent le répertoire en ouvrages influencés tour à tour par le roman 
anglais (Henry Fielding ou Samuel Richardson), par la comédie larmoyante ou le 

1 Il s’agit de la troupe de Giovanni Croza et Natale Resta ; voir André-Ernest-Modeste 
Grétry, Mémoires ou Essais sur la musique [Paris, Imprimerie de Monsieur, 1789], Paris, 
Imprimerie de la République, an V [1797], t. I, p. 15.

2 Voir Andrea Fabiano (dir.), La « Querelle des Bouffons » dans la vie culturelle française du 
xviiie siècle, Paris, CNRS éditions, 2005.

3 André-Ernest-Modeste Grétry, Mémoires, op. cit., t. I, p. 136.
4 Pour reprendre une expression utilisée par Jean-Baptiste Nougaret dans son ouvrage 

théorique et satirique ayant pour objet l’opéra-comique – ou « comédie mêlée d’ariettes » 
(De l’art du théâtre où il est parlé des différents genres de spectacles, et de la musique 
adaptée au théâtre, Paris, Cailleau, 1769).
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conte moral, ou encore par William Shakespeare, Jean de La Fontaine ou Jean-François 
Marmontel. L’opéra-comique explore alors toutes les nuances de la farce, de la comédie, 
de la pastorale ou du drame, sans autre dénominateur commun que le mélange du parler 
et des ariettes.

Le récit autobiographique des Mémoires éclaire pour nous les voies hasardeuses de 
l’intégration et de la reconnaissance. Il pointe d’abord les réticences à surmonter pour 
un nouveau venu en quête d’un premier livret. Il évoque ensuite la nécessaire conquête 
de soutiens par l’immersion dans la vie mondaine et l’intervention non moins 
indispensable de personnes influentes, comme l’attestent le récit de son amitié avec le 
comte de Creutz, ambassadeur de Suède, celui de ses discussions avec l’abbé Arnauld 
ou avec Diderot, et ses allusions à une société auprès de laquelle la conversation est un 
sésame. Son aisance lui vaut d’être l’hôte des châteaux des environs de Paris. Il est reçu 
à Montigny, chez Mme Trudaine ; à Croix-Fontaine, chez le fermier général Bouret, 
ou encore chez la duchesse de La Rochefoucauld, à Forges, où Le Tableau parlant 
est représenté devant le comte de Nivernais et le duc de Choiseul, à qui l’ouvrage 
est dédié. La conquête d’une place d’estime passe par celle d’un public stratifié en 
cercles concentriques, depuis ses épicentres salonnards jusqu’au parterre anonyme, 
et elle rencontre une nouvelle difficulté : celle de construire une renommée qui soit 
indépendante des classements hâtifs dans des catégories et des partis.

Les faits suivants suggèrent que l’enjeu de la réception immédiate du Tableau 
parlant pourrait bien être résumé dans son sous-titre générique de comédie‑parade. 
Troisième opéra-comique de Grétry représenté à la Comédie-Italienne, il vient après 
Le Huron (1768), tiré de L’Ingénu de Voltaire, et Lucile (1769), conte moral de 
Marmontel adapté par lui-même, auxquels il doit ses deux premiers succès : « Vous me 
rendez la vie !, lui dis-je, car j’aime ce charmant pays où l’on me traite si mal 5. » Dans le 
chapitre où le compositeur commente la réception du Huron, il s’abandonne à raconter 
un rêve propice aux interprétations : « Mon père m’apparut en songe ; il me tendait 
les bras ; je m’élançais vers lui, en faisant un cri qui dissipa un si doux prestige. Cher 
auteur de mes jours, qu’il fut douloureux pour moi de penser que tu ne jouirais pas de 
mon premier succès 6 ! » Cette confidence, qui ferait le bonheur d’un psychanalyste 7, 
n’empêche pas que pour le public, ce sont le comique des situations et la modernité 
d’une musique italianisante qui caractérisent le premier succès et fondent la réputation 

5 André-Ernest-Modeste Grétry, Mémoires, op. cit., t. I, p. 159.
6 Ibid., p. 163.
7 Elle prend un sens très particulier lorsqu’on la rapproche de la description visionnaire de 

« médecins pour l’âme », « payés par le gouvernement », dont Grétry fait la proposition 
au chapitre « De la nécessité d’une scène comique » (t. III, p. 54-57).
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naissante du musicien. L’ouvrage suivant, parangon du drame bourgeois, convainc le 
public que le genre gai était refusé à Grétry. Cette appréciation, à l’opposé de la première 
impression, et que les journaux répétèrent, inspire le reproche qui lui est adressé de faire 
pleurer à l’opéra-comique. Cette nouvelle image du compositeur converge avec un 
portrait dressé simultanément dans la Correspondance littéraire, dans des termes qui 
rappellent la définition du génie dans l’Encyclopédie : « M. Grétry est de Liège ; il est 
jeune, il a l’air pâle, blême, souffrant, tourmenté, tous les symptômes d’un homme de 
génie. Qu’il tâche de vivre, s’il est possible 8. »

Le Tableau parlant apparaît rétrospectivement comme une réplique à ce portrait 
de l’homme sensible : « Je puis dire que pendant deux mois, chanter et rire fut toute 
mon occupation 9. » La comédie-parade était pour son auteur « la meilleure réponse 
que je pusse faire au public 10 ». Un jugement du Mercure de France préfigure dès 
octobre 1769 une observation qui s’impose à tous ceux qui ont consacré un peu de temps 
au compositeur : « M. Grétry semble créer un genre nouveau pour chaque nouvelle 
production, ne s’écartant jamais du sens de ses paroles, il trouve le moyen d’ajouter 
encore à leur expression 11. » C’est dans cette perspective qu’il convient d’aborder 
Le Tableau parlant comme une étape de la reconnaissance de Grétry par un milieu 
dont les conversations pèsent lourdement sur la conception des ouvrages dramatiques.

Au milieu du siècle, la parade n’a pas très bonne réputation. En 1755, l’article 
« Parade » du Dictionnaire portatif définit le genre comme :

[…] des bouffonneries que les opérateurs, les danseurs de corde, etc. font faire ou dire 
par leurs suppôts, pour piquer la curiosité des passants, et s’attirer des spectateurs. C’est 
de là qu’est venu le nom de parade pour une sorte de comédie fort à la mode dans ces 
derniers temps, où le plaisant est poussé jusqu’au ridicule par des caractères forcés, de 
fausses allusions, de mauvaises pointes, et des peintures sans vraisemblance 12.

La critique vise les Forains et les opérateurs, c’est-à-dire les charlatans qui vendent leurs 
produits dans les foires et utilisent des comédiens pour attirer les badauds. Mais la 

8 Lettre du 1er  septembre 1768, dans Maurice Tourneux, Correspondance littéraire, 
philosophique et critique par Grimm, Diderot, Raynal, Meister, etc., Paris, Garnier, t. VIII, 
1879, p. 165-166.

9 André-Ernest-Modeste Grétry, Mémoires, op. cit., t. I, p. 154.
10 Ibid.
11 Mercure de France, octobre 1769, vol. 1, p. 179.
12 Abbé Prévost, Manuel lexique ou Dictionnaire portatif des mots français dont la 

signification n’est pas familière à tout le monde, Paris, Didot, 1755, p. 522.
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parade dans les années 1760 prolifère surtout dans le théâtre de société 13, comme un 
objet littéraire, plutôt qu’improvisé : La Tête à perruque de Charles Collé, que l’on 
cite parfois comme une source du Tableau parlant, est créée en 1762 lors d’une fête 
pour Mlle Le Marquis, danseuse à la Comédie-Italienne et maîtresse du duc d’Orléans, 
et reprise en 1764 à Bagnolet dans une fête en l’honneur du duc. Beaumarchais, à la 
même époque, débute dans l’écriture dramatique par une poignée d’ouvrages relevant 
de la parade qu’il conçoit pour le château d’Étioles. Collé comme Beaumarchais, et 
comme Anseaume et Grétry, construisent leurs intrigues autour d’un barbon ou d’un 
père qui s’oppose au mariage de sa fille avec son amant. Les personnages s’appellent 
invariablement Cassandre, père ou tuteur d’Isabelle dont l’amant est Léandre. 
Colombine, servante d’Isabelle, et Gilles – ou Arlequin, ou encore Pierrot –, serviteur 
de Léandre, leur sont accolés le plus souvent.

Aucune de ces pièces jusqu’au Tableau parlant ne dément les jugements qui sont 
rappelés par Grimm au lendemain de la première : 

La parade est un mélange de bouffonnerie et de noblesse ; les acteurs sont choisis dans le 
bas peuple et cherchent à nous faire rire en contrefaisant la déclamation tragique et en 
corrompant la prononciation des mots d’une manière burlesque. Les auteurs classiques 
en ce genre mettent ordinairement leur esprit et leur sel à farcir le dialogue d’équivoques 
dont le double sens a presque toujours quelque sottise en vue. Ce n’est pas le premier 
des genres assurément ; il marche cependant avant le genre ennuyeux, le seul qui, suivant 
M. de Voltaire, n’est pas bon 14.

L’on comprend que les auteurs écrivant pour nourrir le répertoire français de la 
Comédie-Italienne se soient démarqués de cette ascendance, en accolant le terme de 
comédie à celui de parade. En arrière-plan des attributs externes de la parade (noms des 
personnages, quiproquo, argument), leur orientation s’exprime de diverses manières.

Dans le livret du Tableau parlant, Louis Anseaume prend le contrepied absolu 
de ce qui constitue la saveur – le parler pseudo-populaire – et l’essence du style de la 
parade (y compris dans ce que l’on a appelé parfois la parade-littéraire), pour insister 
sur le caractère écrit, plutôt qu’improvisé ; il adopte une écriture versifiée tout à fait 
inhabituelle dans la parade. Pendant tout le siècle, jusqu’aux parades de Beaumarchais 
conçues pour l’amusement privé de Charles-Guillaume Le Normant, époux de Mme de 

13 Voir Marie-Emmanuelle Plagnol-Diéval et Dominique Quéro (dir.), Les  Théâtres de 
société au xviiie siècle, Bruxelles, Éditions de l’université de Bruxelles, 2005.

14 Friedrich Melchior Grimm, octobre  1769, dans Maurice Tourneux, Correspondance 
littéraire, philosophique et critique, op. cit., p. 347-348.
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Pompadour et financier, la parlure du personnage de parade impose la prose et tire sa 
gaieté débridée de la profusion des cuirs (liaisons incorrectes), de l’élision des e muets, 
de la chute du r ou du l, ou de l’effacement des diphtongues. Dans Léandre hongre, une 
parade de Thomas-Simon Gueullette datant de 1720, Isabelle déclare : 

Sainte Barbe, je me trouve dans z’une triste conjecture, vous savez que depuis deux 
gouvernantes qui z’ont toutes deux donné l’amphigouri t’à mon cher père, t’à cause de 
deux petites fausses couches que j’avais z’eu le malheur de faire par mégarde en quarante-
huit ; quarante-neuf : et bien voyez ce que c’est que le guignon, je suis grosse et enceinte 
de sept mois et demi, et c’est le z’ongre qui a fait cette faute d’orthographe 15.

Beaumarchais s’inscrit dans cette veine avec Léandre marchand d’Agnus, où Isabelle, 
toujours, dit : « Souffrez, mon ch’père, que j’embrasse les pas de vos genous. Mon cœur 
z’adore le beau Léandre. Il y a plus de deux ans que not’mariage est z’écrit au ciel et z’est 
fait sur la terre, sous la cheminée [= secrètement, sans bruit] 16. »

L’Isabelle d’Anseaume est d’une tout autre tenue. Elle ne pratique aucun procédé 
de déformation de la langue. Elle dit, par exemple : « Colombine, je suis une fille bien 
née : / Malgré mon inclination, / Je me souviens toujours de l’éducation / Que mes 
chers parents m’ont donnée 17. » Cette rupture radicale avec l’habitude de corrompre la 
langue est soulignée par le Mercure qui remarque quelques pensées heureuses exprimées 
avec grâce et en offre un extrait au lecteur : « La nature a sur nous une force invisible / 
Elle indique à nos cœurs tout ce qui nous convient / Par un charme qui nous attire ; / 
Et si sur votre compte elle ne nous dit rien, / C’est qu’elle n’a rien à nous dire 18. »

Surtout, il est inconcevable que la Comédie-Italienne présente une intrigue 
scabreuse, fondée sur le cocufiage ou une quelconque immoralité. Or, le scabreux est 
le fonds de commerce de la parade. Léandre hongre de Gueullette raconte comment 
Isabelle parvient à introduire Léandre chez elle en conseillant à son père de recourir, 
pour la garder, à un hongre, c’est-à-dire un castrat. Isabelle est enceinte, comme 

15 Thomas-Simon Gueullette, Léandre hongre, s.l., 1720, p. 8 ; hongre signifie « castré » et se 
dit d’un cheval.

16 Pierre-Augustin Caron de Beaumarchais, Théâtre, éd. Pascal Pia, Paris, Club français du 
livre, 1960, t. II, p. 506.

17 Le Tableau parlant. Comédie parade en un acte et en vers. Dédié à Monseigneur le duc de 
Choiseul. Mis en musique par M. Grétry de l’Académie de Boulogne. Représenté pour la 
première fois le 20 septembre 1769 par les comédiens italiens du roy, Paris, Aux adresses 
ordinaires de musique, s.d. [1769], p. 14 (référence abrégée Le Tableau parlant, partition 
dans la suite de cet article).

18 Mercure de France, octobre 1769, p. 179. La citation est cependant introuvable dans les 
exemplaires des livrets que nous avons consultés et dans la partition imprimée.
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une douzaine de filles du village dont Léandre a également la garde. Et lorsque 
Cassandre doute des capacités de Léandre, il lui fait valoir qu’en sa position d’avocat, 
il traite une demi-douzaine de demandes de mariage en réparation des grossesses. 
Ce ton et ces situations se situent à l’opposé des personnages vertueux qui sont le 
fondement de la veine parfois larmoyante, toujours morale, des opéras-comiques 
des années 1760.

Il faut donc acclimater les personnages de la parade à la sensibilité attendue de 
la troupe de la Comédie-Italienne, dont Grimm rappelle la réputation dans son 
compte-rendu du Tableau parlant : « On a donné, le 20 du mois dernier, sur le 
théâtre non excommunié de la rive droite de la Seine, vulgairement appelé théâtre de la 
Comédie-Italienne, un autre ouvrage nouveau intitulé Le Tableau parlant, comédie-
parade en un acte et en vers, mêlée d’ariettes ; les paroles, de M. Anseaume, souffleur de 
la Comédie-Italienne ; la musique, de M. Grétry 19. »

Anseaume donne à Isabelle et à Léandre (le couple de premiers amoureux) une 
épaisseur biographique et psychologique inhabituelle. Le sommaire donné dans le 
Mercure d’octobre 1769 le mentionne :

Cassandre, tuteur d’Isabelle, est amoureux de sa pupille, qui se résout à l’épouser par 
le conseil de Colombine sa suivante, malgré l’amour qu’elle a pour Léandre ; mais les 
absents ont tort, et son amant est parti pour la Cayenne. Cassandre, toutefois se méfie 
d’un si prompt changement, et feignant un voyage, il se cache dans un cabinet, d’où il 
peut tout observer. Pierrot, valet de Léandre, arrive, il reconnaît Colombine dont il 
était amoureux avant son départ ; lui apprend le retour de son maître qui est le neveu de 
Cassandre, et est instruit à son tour par Colombine des projets du vieillard. Après avoir 
renouvelé leurs anciennes amours, ils promettent de favoriser celles de leurs maîtres qui 
se pardonnent de bonne grâce leurs petits infidélités réciproques ; on profite de l’absence 
du vieillard ; on ne songe qu’à bien s’amuser, et l’on se prépare à faire un repas agréable. 
Cassandre, qui rentre furtivement, est bien étonné de trouver une table dressée pour 
quatre couverts. Après avoir cherché partout où se cacher, il imagine de se placer derrière 
son portrait ; après avoir découpé sa figure il passe sa tête à travers le tableau, et substitue 
l’original à la copie. Les amants qui reviennent, se mettent à table, et Cassandre ainsi 
placé se mêlant à leur conversation par ses a parte, rend la situation très plaisante. Pour 
s’égayer davantage, Léandre engage Isabelle d’aller déclarer l’amour qu’elle a pour lui 
au portrait du bonhomme Cassandre. Cette idée folle est exécutée, et Cassandre, en se 

19 Friedrich Melchior Grimm, octobre  1769, dans Maurice Tourneux, Correspondance 
littéraire, philosophique et critique, op. cit., p. 347-348 (je souligne).
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faisant connaître tout à coup, change la joie en alarmes, mais elles durent peu ; il les unit 
pour se venger et les punir 20.

Le rôle d’Isabelle est étonnamment développé par cette excuse de l’absence de Léandre 
et attire l’ouvrage dans l’orbite de la comédie sentimentale. Le thème de l’absence 
prolongée et du retour existe déjà dans Le Sorcier (1764), opéra-comique d’Antoine 
Poinsinet et François-André Philidor et l’un des principaux succès de la décennie. Dans 
cette intrigue, Julien rentre au village après deux ans de voyage et se déguise en devin 
pour recevoir les confidences d’Agathe, qu’il aimait et dont il était aimé, mais aussi de 
Blaise, qui est sur le point de contraindre celle-ci à l’épouser, et d’autres villageois. Julien 
et Agathe sont deux personnages vertueux, deux amoureux de comédie au-dessus de 
tout soupçon, victimes du sort : Julien l’est d’un naufrage – ce qui lui donne l’occasion 
d’interpréter un air décrivant une tempête –, et Agathe l’est de l’opiniâtreté de Blaise 
qui entend s’approprier le bien que Julien lui a confié et lui ravir sa maîtresse, avec la 
complicité de la tante de celle-ci.

Le reste de l’intrigue du Tableau est conforme aux canons de la parade et tisse en 
un acte les fils rudimentaires conduisant à une situation bouffonne qui a pour but de 
faire rire. À partir de ce livret au genre mixte, Grétry doit concevoir une musique qui 
convienne au sujet et tire l’ensemble vers le haut. Ce sont les termes dans lesquels il livre 
ses intentions a posteriori : « Je m’appliquai surtout, dans cet ouvrage, à ennoblir, autant 
que faire se pouvait sans blesser la vérité, le genre de la parade ; et c’est une attention très 
nécessaire à tout compositeur qui traite un sujet trivial 21. »

La musique du Tableau parlant tient en treize numéros consistant en huit airs, 
deux duos, un trio et deux quintettes. Ces deux quintettes se suivent et prennent place 
à la fin de l’ouvrage : le premier est le point d’arrivée de la scène du tableau ; le second 
est un vaudeville final à couplets et non, véritablement, un ensemble. La partition 
comporte également deux insertions brèves en vaudevilles, c’est-à-dire sur des airs 
préexistants, qui sont de règle dans une parade et par lesquelles Grétry fait un clin 
d’œil à cet usage 22.

Le style des intermèdes italiens, caractérisé par une écriture syllabique et le 
mimétisme de la voix et du motif instrumental, se retrouve surtout dans les deux 
premiers airs d’Isabelle (fig. 1) et de Colombine qui adoptent de surcroît une forme 

20 Mercure de France, octobre 1769, p. 176-177.
21 André-Ernest-Modeste Grétry, Mémoires, op. cit., t. I, p. 182 (je souligne).
22 La première insertion est sur un « fragment d’une ariette de La Veuve indécise [1759] », 

opéra-comique de Vadé sur une musique de Duni et parodie de La Veuve coquette.
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da capo brève. Ce style et les deux vaudevilles figurent dans un environnement où ils 
peuvent être perçus comme des effets de style, comme la manifestation revendiquée de 
faire parade.

1. Air d’Isabelle « Je suis jeune, je suis fille » (Le Tableau parlant, partition, scène 1, p. 11)

Mais à mesure que l’œuvre avance, la manière originale de Grétry s’exprime en divers 
endroits. Elle contribue à l’effet d’hybridation recherché par le livret dont l’écriture 
versifiée appelle un traitement musical équivalent. On remarque, tout d’abord, le sens 
raffiné de l’adaptation du style mélodique à la position oratoire et à la situation dans le 
deuxième air d’Isabelle qui est de forme ABA. Les deux strophes ont un statut différent. 
Dans la première, Isabelle rapporte, pour s’en moquer, les propos que lui tient Cassandre 
et qu’elle introduit ainsi : « Combien je prends sur moi, dans de certains instants, / 
Pour résister à mon impatience, / Quand il vient me conter, d’un air de complaisance / 
Tout le fade jargon des amours du vieux temps. » Elle poursuit en chantant : « Tiens 
ma Reine, je soupire. / Vois l’excès de mon amour / Si tu ne veux que j’expire / Sois 
donc sensible à ton tour » (air d’Isabelle, scène 2, 1re strophe). La mélodie contraste 
singulièrement avec celle de la deuxième strophe où elle décrit la complaisance forcée 
par laquelle elle répond aux sollicitations du vieux barbon : « Quelquefois d’un pas 
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incertain / Et d’une allure chancelante / Il m’aborde, il me prend la main / Que par pitié 
je lui présente. / Alors ce sont des transports / À faire rire / Il fait les plus grands efforts / 
Pour me prouver son martyre » (air d’Isabelle, scène 2, 2e strophe). Un effet comique 
est introduit par le sol # sur la deuxième syllabe du mot martyre (fig. 2) : 

 

2. Air d’Isabelle « Il fait les plus grands efforts pour me prouver son martyre »  
(Le Tableau parlant, partition, scène 2, p. 24)

Dans le premier air de Cassandre, le dessin mélodique adopte un style déclamatoire 
que Grétry avait expérimenté avec une radicalité démonstrative dans le monologue de 
Blaise de Lucile, son opéra précédent 23. La mélodie paraît assujettie au propos, au mot 
à mot, comme pour rendre chaque intention déclamatoire, au prix d’excentricités dans 
la ligne et d’un foisonnement de motifs brisant l’unité de caractère (fig. 3).

Le style déclamatoire fait encore le sel du duetto amoureux de Pierrot et Colombine. 
Il s’agit des deux personnages bas, faisant la paire avec le duo amoureux élevé d’Isabelle 
et de Léandre ; ils se livrent à un double serment de fidélité dans un registre comique qui 
annonce celui, plus sérieux, des deux autres. Le duetto est de forme ABAB’ et joue sur le 
contraste binaire/ternaire (p. 76/p. 78 de la partition). La section B est introduite par 
le même échange « Tu m’aimes donc/ah je t’adore, et toi Pierrot ?/Moi, je te dévore ». 
La deuxième fois, la didascalie « Il lui baise la main » suggère un jeu de scène en tout 
bien tout honneur, dont les conséquences mélodiques ouvrent un champ assez vaste à 
l’interprétation (fig. 4).

La question de l’interprétation est posée avec une certaine acuité par l’air narratif et 
descriptif de Pierrot (« Notre vaisseau dans une paix profonde », scène 7) où il raconte 
la tempête dans laquelle il a été pris avec Léandre et qui les a tenus longuement éloignés 
de Colombine et d’Isabelle 24. Selon que Clairval, l’interprète de Pierrot, force les 
contrastes dynamiques et de registres, l’air peut produire toutes sortes de réaction, du 
sourire léger au rire le plus franc. À cette époque, Clairval tient plutôt les rôles de jeune 
premier (il est Colas dans Rose et Colas en 1764, Dorval fils dans Lucile en 1769, deux 

23 Voir l’analyse de ce monologue dans André-Ernest-Modeste Grétry, Mémoires, op. cit., 
p. 175-181.

24 Le Tableau parlant, comédie-parade, en un acte et en vers, mêlée d’ariettes ; représentée 
pour la première fois par les comédiens italiens ordinaires du roi, le mercredi 20 septembre 
1769. Par M. Anseaume. La musique est de M. Grétry, Paris, Veuve Duchesne, 1769, p. 30-
31 (référence abrégée Le Tableau parlant, livret dans la suite de cet article).
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pièces jouées régulièrement à l’automne 1769) et il évolue vers les rôles comiques 25. 
En comparant cet air à celui de la tempête que décrit Julien dans Le Sorcier de Philidor, 
on peut croire à une intention parodique qui fait pencher notre jugement vers le rire 26.

La distribution réunit les interprètes favoris des comédies mêlées d’ariettes de 
Philidor et Monsigny 27, auxquels Grétry reconnaît une part du succès de sa pièce : 
« Les acteurs, qui d’abord n’avaient pas osé se livrer à la gaieté de ce genre, finirent par 
y être charmants. Clairval, dans le rôle de Pierrot, et madame Laruette, dans celui de 

25 Il est Montauciel dans Le Déserteur en mars 1769, et il sera Azor dans Zémire et Azor 
en 1771.

26 Voir Le Tableau parlant, partition, p. 66-67 et le presto p. 67, 69, 71 et 72.
27 Distribution mentionnée dans le livret : Cassandre : M. Laruette ; Isabelle : Mme Trial ; 

Colombine : Mme Laruette ; Léandre : M. Trial ; Pierrot : M. Clairval.

3. Air de Cassandre « Pour tromper un vieillard », quatre extraits mélodiques  
(Le Tableau parlant, partition, scène 4, p. 46-51)



4. Duo de Pierrot et Colombine « Je brûlerai d’une ardeur éternelle »  
(Le Tableau parlant, partition, scène 7, p. 76 et 78)
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Colombine, furent inimitables, parce qu’ils surent unir la décence et la grâce à la gaieté 
la plus folle 28. »

Cela nous conduit à nous interroger sur les libertés qu’ils ont pu introduire en 
imitant le jeu improvisé, les gestes et les lazzis propres à la parade et aux pièces à canevas 
italiennes. La Correspondance littéraire le suggère en révélant que « le jeu et la gaieté des 
acteurs ont encore infiniment augmenté le succès du Tableau parlant ; ils ont ajouté de 
verve plusieurs traits fort plaisants qui ne sont pas dans la pièce, et qui ont grandement 
diverti le parterre 29 ».

On remarque surtout Laruette dans le rôle de Cassandre, qui a laissé son nom à 
un emploi d’opéra-comique pour plus d’un siècle et dont le comique tenait à la 
physionomie autant qu’à l’utilisation des registres vocaux. D’après Grétry, « La 
déclaration de Cassandre, “Cet aveu charmant” [il s’agit de l’air dans lequel le barbon 
se laisse aller à l’illusion d’être aimé d’Isabelle], était, disait-on, d’un style trop aimable ; 
mais je connaissais l’acteur, et je savais que sa voix offrirait le contraste plaisant que je 
désirais 30. » Il s’agit, en effet, du seul air dont le caractère cantabile peut faire songer 
au style galant hasso-métastasien, c’est-à-dire à une sensibilité noble que vient préciser 
l’indication Menuetto. On peut penser que les sauts de registres intervenants sur dès, 
sens et qu’en moi, inélégants, pouvaient être la source d’un effet risible soulignant les 
prétentions ridicules du vieillard à être aimé d’Isabelle (fig. 5).

L’implication des acteurs-chanteurs trouve quelques éléments de preuve à travers 
la comparaison des sources et dans la reconstitution chronologique de la genèse de 
l’ouvrage. Le livret conçu par Louis Anseaume, le souffleur de la Comédie-Italienne, 
est mis en musique par Grétry au cours du printemps 1769 31. L’ouvrage est joué en 
privé devant le duc de Nivernais, qui suggère quelques changements adoptés par 
l’auteur, avant d’être mis en répétition pendant l’été. Le Tableau parlant est créé le 
20 septembre 1769. Le sommaire d’intrigue du Mercure de France en octobre, comme 
celui de Grimm, prouvent que l’ouvrage est conforme à la version que nous trouvons 
dans le livret édité chez la veuve Duchesne. Or, celui-ci a subi quelques transformations, 
visibles dans la partition qui fixe la version définitive et dont la vente est annoncée par 
la presse à partir du 18 décembre 1769 et en janvier 1770.

Les différences qui apparaissent lors de la comparaison sont de deux ordres : des 
coupures et des ajouts. Les coupures sont d’une importance capitale pour la définition 

28 André-Ernest-Modeste Grétry, Mémoires, op. cit., t. I, p. 188.
29 Friedrich Melchior Grimm, octobre  1769, dans Maurice Tourneux, Correspondance 

littéraire, philosophique et critique, op. cit., p. 349.
30 André-Ernest-Modeste Grétry, Mémoires, op. cit., t. I, p. 159.
31 « […] pendant les beaux jours du printemps » (ibid., p. 181).
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du genre dramatique. Elles font nettement pencher la balance du côté de la parade, 
au détriment de la comédie, comme si l’épreuve de la scène et l’aisance prise par les 
acteurs avaient permis peu à peu de parvenir à un équilibre rendant inutiles quelques 
éléments dialogués.

Dans la première scène, Isabelle expose des informations antérieures à l’action qui 
justifient sa résignation à épouser Cassandre et préparent le spectateur aux quelques 
complaisances qu’elle accorde à ses prétentions. L’éloignement de Léandre et le décès 
des parents, dont aucun auteur de parade ne s’embarrasse pour camper une Isabelle 
raisonnant froidement son intérêt ou monnayant ses faveurs, sont expurgés entre 
septembre et décembre 32. La coupure qui intervient ensuite à la scène ix change 
radicalement la situation. Dans la première version, l’échange entre Isabelle et Léandre 
au sujet de leur fidélité pendant leur séparation se déroule en présence de Pierrot et 
Colombine, ce qui donne lieu à un aparté de Pierrot mettant en danger l’image que 
Léandre veut donner de lui-même. Dans la version remaniée, Pierrot et Colombine 
quittent la scène pour préparer le repas et l’échange amoureux s’en tient à des 
serments croisés sans équivoque 33. Par ces deux coupures, il semble que l’on ait délesté 
Le Tableau parlant des quelques lignes susceptibles d’introduire un peu de profondeur 
et, simultanément, d’un échange scabreux rappelant la trivialité de la parade.

32 Le passé d’Isabelle, exposé dans la première scène, se trouve p. 2 du livret et p. 13 de la 
partition.

33 Scène 9, échange équivoque sur la fidélité, p. 44-46 du livret. Dans la partition (p. 96-97), 
cette équivoque a disparu (avec une petite réécriture, p. 43 du livret, pour justifier la 
sortie de Pierrot et Colombine).

5. Air de Cassandre « Cet aveu charmant répand dans mon âme »  
(Le Tableau parlant, partition, scène 4, p. 31)
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Les ajouts vont plutôt dans le sens d’un renforcement du comique. Dans la scène des 
retrouvailles de Pierrot et Colombine (scène vii), l’air de la tempête est introduit par 
une réplique corrigée. Au lieu de : 

colombine. – Fais m’en le récit, tu me feras plaisir.
pierrot. – Volontiers. Des dangers que l’on a pu courir, / En voyage comme à la 
guerre, / On aime assez à discourir. / Écoute donc… ce que tu vas ouïr 34 

la partition fait dire : 

colombine. – Fais m’en le récit, tu me feras plaisir. 
pierrot. – Volontiers. (Avec embarras) Comment diable faire ? / J’étais à fond de cale, 
où sans oser sortir / De frayeur j’ai pensé mourir. / Bien ou mal cependant, il faut la 
satisfaire. / (Haut) Écoute donc… ce que tu vas ouïr 35.

La correction introduit deux éléments comiques : primo, le récit de Pierrot devient 
un boniment qui le place dans la même situation d’embarras comique que Sganarelle 
lorsque Don Juan s’exclame : « Madame, voilà Sganarelle qui sait pourquoi je suis 
parti 36 » ; secundo, elle campe Pierrot en couard et tout le récit est débité comme une 
vantardise outrée. La volonté de parodier l’air de Julien dans Le Sorcier ne fait plus 
vraiment de doute. Les abonnés de la Comédie-Italienne ne peuvent manquer de faire 
ce parallèle, que la programmation ne cherche pas à dissimuler : le samedi 14 octobre, 
on peut voir Clairval dans le rôle de Pierrot et, le lendemain, dimanche 15, Caillot dans 
celui de Julien, accompagné de Bastien, joué par le même Clairval.

Deux autres ajouts paraissent d’une certaine importance pour ce qu’ils nous 
apprennent sur la part de créativité des acteurs qui se manifeste après l’écriture et 
vient en jouant, dans l’épreuve de la scène. Ils concernent la scène du tableau parlant 
proprement dite, et consistent en l’ajout de répliques, de lazzis verbaux. Le sel comique 
provient du dispositif avec témoin caché. Cassandre a découpé son portrait pour y 
placer son visage afin d’écouter la discussion d’Isabelle et de Colombine avec leurs 
invités, Léandre et Pierrot. Au cours de cette scène, Léandre et Isabelle disent leur 
sentiment réciproque et, sans fard, leur opinion sur les prétentions du barbon. Dans 
la première version, Cassandre sort de ses gonds – et du tableau – à la fin de l’échange, 
alors que les convives encouragent Isabelle à s’adresser au portrait pour s’entraîner à 

34 Le Tableau parlant, livret, scène vii, p. 31.
35 Le Tableau parlant, partition, scène vii, p. 64.
36 Molière, Le Festin de pierre, I, 3, dans Œuvres complètes, éd. Georges Forestier et Claude 

Bourqui, Paris, Gallimard, coll. « Bibliothèque de la Pléiade », t. II, 2010, p. 857.
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avouer à Cassandre sa préférence pour Léandre. Le quintette commence ex abrupto, 
sans ritournelle, et par une exclamation collective, « Ô ciel », comme une explosion 37. 
Les ajouts consistent en interventions brèves de Cassandre qui supporte de plus en 
plus mal sa situation d’observateur humilié et passif, et qui, retenant de plus en plus 
difficilement ses réactions, provoque des quiproquos. C’est la marque d’une liberté 
créatrice laissée aux acteurs, d’une élaboration de l’ouvrage en atelier, survenue après la 
première. Surtout, on remarque, et il faut insister sur cette différence essentielle entre le 
répertoire des canevas improvisés par les Italiens et celui de la comédie mêlée d’ariettes 
ou opéra-comique, que Le Tableau parlant donne lieu à une production de documents 
imprimés (livrets, partitions, parties séparées) qui fixent l’ouvrage sur le temps long.

À l’occasion de la reprise de 1863, Le Ménestrel fait une observation qui range 
l’ouvrage de Grétry dans la catégorie sans équivoque de la « jolie comédie à ariettes, 
du bon vieux temps 38 ». Déjà dans la version piano/chant éditée en 1840 à l’occasion 
d’une reprise de ce pilier du vieux répertoire, le livret imprimé conserve intégralement 
la seconde version, à la réplique près, alors même que les conventions d’écriture des 
airs da capo sont adaptées à une typographie musicale moderne. C’est dire à quel point 
la comédie-parade de Grétry accède au xixe siècle à un statut littéraire et musical bien 
différent, qui la pose en classique pour le siècle suivant tout en résumant l’ambition 
esthétique de Grétry et Anseaume. Dans la relation de compagnonnage entre la 
troupe italienne et son répertoire, d’une part, et ceux de l’opéra-comique, d’autre part, 
les auteurs ont produit un pastiche, au sens d’une imitation d’un genre, celui de la 
parade. La parade révèle concrètement le processus d’hybridation fécond par lequel 
l’opéra-comique se nourrit de toutes sortes de sensibilités et de pratiques, pour donner 
naissance à un répertoire que le xixe siècle qualifiera d’éminemment national 39. 

37 Le Tableau parlant, partition, p. 109. Voir p. 54-55 du livret et p. 107 de la partition pour 
les deux ajouts.

38 Le Ménestrel, 4 octobre 1863, p. 352.
39 Voir également Andrea Fabiano, La Comédie-Italienne de Paris et Carlo Goldoni. De la 

commedia dell’arte à l’opéra-comique, une dramaturgie de l’hybridation au xviiie siècle, 
Paris, PUPS, 2018, p. 45-48.
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Arlequin roi de Serendib 42.
Arlequin Roland 163.
Arlequin sauvage 181-182.
Arlequin statue, enfant, perroquet 38.
Arlequin Thésée 263.
Arlequin Thétis 42.
Arlequin toujours Arlequin 140.
Arlequinades (Les) 16, 409-411, 413-414, 416-

417, 419-420, 425, 427.
Armide 118, 138n, 157, 161, 173.
Arnauld, abbé 298.
Art du théâtre à Madame*** 13-14, 83n, 259, 

263, 347-348, 354, 355n, 363n, 368n, 370n, 371, 
374-375, 376n, 378, 379n, 381.

Art poétique 106.
Artaserse 104.
Astori, Ursula 10, 87, 92-100, 246, 285-286, 289.
Astraudi, Rosalie 262, 266n, 288-289.
Atys 100, 118, 120.
Audibert, M. 341.

Audience du Temps (L’) 138n, 144.
Augustin (saint) 353n, 359.
Aumont, Louis-Marie, duc d’ 261n.
Autreau, Jacques 8, 63-64, 66-68n, 73, 128, 143, 

240.
Avare (L’) 185n.
Aventures de Zelinda et Lindoro (Les) 205n.

B
Baccelli, Rosa 208, 211, 213-214, 223.
Bachaumont, Louis Petit de 210n.
Bague magique (La) 175, 181-183, 185, 189-190.
Baguette de Vulcain (La) 57, 238.
Bailly, Jacques 138n.
Bailly, Jean-Sylvain 322, 324.
Baiocco et Serpilla 294n.
Bajazet 119.
Bal (Le) 265.
Ballet turc et chinois 277.
Balletti, Antoine-Étienne 197, 254.
Balletti, Elena Virginia 66, 70, 104, 107-108, 

140, 163, 247, 251, 253-254, 379n.
Balletti, Giuseppe 66.
Balletti, Silvia Voir Benozzi, Giovanna Rosa.
Ballo della vita umana (Il) 428.
Banqueroutier (Le) 22, 66n, 116.
Banquet des sept sages (Le) 156.
Baquet de santé (Le) 314n, 319, 325, 326n.
Barante, Claude-Ignace Brugière de 91.
Barbier paralytique (Le) 198.
Barbier, Nicolas 18n, 23, 80.
Barbieri, Niccolò 354.
Barois, M. 266n.
Baron (veuve) Voir Vondrebeck, Catherine.
Baron de Foeneste 77.
Baron, Michel 378, 379n, 430.
Baron, René 263-264.
Barone, Domenico 14, 365n, 383-394, 396-397.
Barré, Pierre-Yves 13, 173, 314-315, 319, 324, 

326-328, 338, 340.
Barthélemy, Jean-Jacques 410.
Bartoli, Francesco 424n.
Bartolozzi, Francesco 409.
Basan, Pierre-François 271-275, 277.
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Basselin, Olivier 313n.
Batteux, Charles 82, 268-270, 277.
Baune, dame de 129.
Baurans, Pierre 294-295.
Beaugeard, Ferréol 337, 340.
Beaumarchais, Pierre-Augustin Caron de 

300-301, 329.
Beaussier, M. 336, 337n.
Beauvau-Craon, Charles-Juste de 336.
Belloni, Antoine 19-20, 23, 29-30.
Belsunce, Henri-François-Xavier de 

(évêque) 331.
Benozzi, Giovanna Rosa 10, 22, 38, 66, 69-70, 

120, 122n, 163, 246, 254, 283-285, 290, 373.
Bentivoglio, Luigi 104.
Bérard, Jean-Antoine 10, 289, 291.
Berger, François 168.
Bérénice 53, 116, 164.
Bernadau, Pierre 31n.
Bernard, Pierre-Joseph 166.
Bernin, Gian Lorenzo Bernini, dit en fr. le 

428.
Berterin, M. 266n.
Bertin de La Doué, Toussaint 164.
Bertinazzi, Carlo 12, 38-39, 84, 176-180, 188, 

198, 203, 216, 218, 224n, 226-228, 254, 335n, 
420.

Bertrand, Alexandre 19.
Bertrand, T. 38.
Bianchi, P. 425.
Biancolelli, Catherine 77, 284.
Biancolelli, Charles-Alexandre 23.
Biancolelli, Françoise 284.
Biancolelli, Giuseppe Domenico 77n, 78-79, 

83, 131, 149n, 213, 420n.
Biancolelli, Louis 63-64, 73-74.
Biancolelli, Pierre-François 6, 9, 18n, 21-25, 

28-30, 32, 39, 66, 77, 79-80, 121n, 131-132, 134, 
136-137, 140n, 141, 143-145, 148-150, 157, 158n, 
161-164, 166, 170, 172, 244, 288, 292.

Biancolelli, Thérèse 195n.
Bibiena, Jean Galli de 198n.
Bigottini, Francesco 178-180.
Bissoni, Giovanni 122n.

Blaise, Adolphe-Benoît 85, 163, 250, 261, 280, 
287, 292.

Blanchet, Jean (abbé) 293.
Bognoli, Mme 198.
Boindin, Nicolas 93, 365-366, 377-378.
Boismortier, Joseph Bodin de 289.
Boissy, Louis de 7, 38, 58, 250n, 254, 259, 280, 

283n, 287n.
Boizard de Ponteau, Claude-Florimond 83n, 

166.
Bon Frère (Le) 172.
Bon Ménage (Le) 180n.
Bonaparte, Napoléon Voir Napoléon Ier.
Bononcini, Giovanni 108.
Bonnart, Jean-Baptiste-Henri 40.
Bonnart, Nicolas 75, 508.
Bonnart, Robert 40.
Bonne Fille (La) 223.
Bonnel Du Valguier, de 199.
Bonnet-Bonneville, M. 336.
Bornet, M. 10, 290-291.
Bottega del caffè (La) 396.
Boucher, François 275.
Bouchet, M. 266n.
Boudet, Roger 82, 250.
Boufflers, Stanislas Jean de 336.
Bouret, Étienne-Michel 298.
Bourette, Charlotte 64.
Bourgeois gentilhomme (Le) 284.
Bourru bienfaisant (Le) 187, 204, 214, 400.
Braccioli, Grazio 94, 96.
Bréon, Jacques 19, 30.
Briasson 170.
Bridard de La Garde, Philippe 295.
Brillant, Mlle 282.
Brissart, Pierre 41.
Brisse 337.
Britannico 104.
Britannicus 119, 268.
Brizi, Arrigo 393.
Brosses, Charles de 365-366, 369, 377-378.
Bûcherons ou le Médecin de village (Les) 259, 

265, 267.
Buganzi, Anna 97.
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Buona figliuola (La) 223.
Buona moglie (La) 199n.
Bussani, Giacomo Francesco 88, 94.

C
Cabriolet volant (Le) 223, 224n, 226n, 234, 405.
Cadet 6, 17-19, 29-30.
Cadet, Pierre 19.
Cadi dupé (Le) 283.
Cahusac, Louis de 82n, 258, 266, 277-278.
Cailhava d’Estandoux, Jean-François 12, 15, 

196n, 211, 213-217, 223-226, 229-232, 234, 383, 
399-406.

Caillot, Joseph 197-200, 273, 289, 310.
Cajo Marzio Coriolano 104.
Calderón de la Barca, Pedro 225.
Calfurnia 94, 96, 98.
Callot, Jacques 39, 44.
Camille Voir Veronese, Giacomina Antonia.
Camille aubergiste 203.
Campiello (Il) 396.
Campioni, Giuseppe 423-424.
Campioni, M. 243.
Campistron, Jean Galbert de 267.
Campra, André 161, 284.
Cappelli, Giuseppe 95.
Caprices du cœur et de l’esprit (Les) 261.
Caquets (Les) 12, 192-200, 202, 204-205.
Caracciolo, Domenico 385.
Caravane du Caire (La) 338.
Carlin Voir Bertinazzi, Carlo.
Carline, Mlle 320.
Carnaval du Parnasse 273.
Carnaval et la Folie (Le) 157n, 164, 286.
Carolet, Denis 40, 166, 172.
Cars, Laurent 254, 283n.
Casanova, Giacomo 334.
Cassandra indovina 94-96.
Cassandre astrologue ou le Préjugé de 

sympathie 13, 314-315, 318n.
Cassiodore 253n.
Castellane, dame 331.
Castor le Cadet 172.
Castor et Pollux 166, 172.

Catinon Voir Foulquier, Catherine-
Antoinette.

Catone 104.
Cattoli, Francesco 424-425.
Cattoli, Giacinto 423-425.
Cavaliere (Il) 389.
Caylus, Anne Claude Philippe de 410n, 420n.
Cecchini, Pier Maria 354, 366n, 374.
Cénie (La) 199.
Centaura (La) 49.
Cercle ou la Soirée à la mode (Le) 401n.
Chaconne d’Arlequin 77.
Champain, Stanislas 338.
Charles III, roi d’Espagne 385, 389.
Charles VI, roi de France 313.
Chamfort, Sébastien-Roch-Nicolas de 402.
Champville Voir Du Bos, Gabriel-Éléonor-

Hervé.
Charnois, Jean-Charles Levacher de 176.
Charpentier, Marc-Antoine 139.
Chenu, Pierre 275.
Chesterfield, Philip Dormer Stanhope, Lord 

353.
Chevrier, Mlle 266n.
Chevrier, François-Antoine 255, 266n.
Chiari, Pietro 209.
Chinois (Les) 7, 49-50, 53, 55, 58, 88.
Choiseul, Étienne-François, duc de 298.
Ciavarelli, Luigi 188.
Cicéron 346.
Cid (Le) 53, 111.
Cinq âges d’Arlequin (Les) 221.
Clairon, Hippolyte 263n.
Clairval, Jean-Baptiste Guignard 305-306, 

310.
Clark, John 413.
Clément, Jean Marie Bernard 150n.
Cochois, Michel 32.
Colasse, Pascal 169.
Colbert, Jean-Baptiste 275.
Collalto Voir Mattiuzzi, Antonio Cristoforo.
Collé, Charles 174, 300.
Collier de perles (Le) 281.
Colombine mannequin 328n, 483.
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Colombine, avocat pour et contre 66n.
Comédien (Le) 14, 346.
Comédiens corsaires (Les) 138n, 140, 145.
Comédiens esclaves (Les) 140, 145.
Commedia in commedia (La) 115.
Compliments (Les) 292.
Compositions de rhétorique 44.
Contessa (La) 389.
Coquette corrigée (La) 61n, 63.
Coquette de village ou le Lot supposé (La) 63.
Coquette fixée (La) 64, 73-74.
Coquette incorrigible (La) 64, 73-74.
Coquette punie (La) 64, 74.
Coquette sans le savoir (La) 63.
Coquette trompée (La) 64, 74.
Coquettes rivales (Les) 64n.
Coraline Voir Veronese, Anna Maria.
Coraline Arlequin et Arlequin Coraline 83-84.
Coraline esprit follet 177-178.
Coraline fée 177.
Coraline magicienne 177, 274.
Coralli, Carlo 234.
Corbi, Julien 263-264.
Corneille, Pierre 50n, 111, 113, 121n, 124n, 157, 

338, 341.
Corneille, Thomas 118.
Corradi, Giulio Cesare 94.
Costantini, Angelo 36, 57, 75.
Costantini, Anna 331n.
Costantini, Antonio 178.
Costantini, Giovan Battista 39, 77, 79, 149, 

150n, 237n, 239n, 331n.
Costantino, Costantini 237n.
Coste de Champeron, Jean-Benoist 263.
Cotta, Pietro 104.
Courbon, Hector 28.
Courbon, Jean 28.
Couronnes (Les) 288.
Court, M. 337.
Coypel, Charles-Antoine 44, 275, 420n.
Crébillon, Prosper Jolyot de 150n, 192, 268.
Crespi, Giuseppe Maria 409.
Creutz, Gustaf Philippe, comte de 298.
Curieuses (Les) 205-206.

D
D’Alembert, Jean Le Rond 334.
Dalayrac, Nicolas 338, 340.
Dalezze II, Andrea 99n.
Danaé 144.
Danaüs 280.
Danchet, Antoine 284.
Dancourt, Florent Carton, dit 69, 238.
Daneret, Élisabeth 10, 87-90, 92, 99-100, 284.
Danse ancienne et moderne (La) 82n, 258, 

266n, 278n.
Danse de la vie humaine (La) 428.
Danse paysanne 273.
Daphnis et Alcimadure 173.
Dardanus 166.
Darmstadt, prince de 95, 96n.
Defaussier, Mlle 28.
De Cotte, Robert 275.
De l’art de la comédie 15, 196n, 211, 213n, 214n, 

399-401, 403, 406.
Dehesse, Jean-Baptise-François 11, 84-88, 168-

169, 197, 219, 235n, 244, 248, 250-251, 253-257, 
259-268, 270, 273-274, 276-278, 286.

Delagrange, M. 247.
Delaplace, Antoine 23, 29.
Delisle de La Drevetière, Louis-François 181-

185, 240, 261, 280.
Dell’arte rappresentativa 13-14, 83n, 112, 344-

346, 351-356, 360n, 361, 370n, 371, 374, 376, 
381, 411n.

Dell’arte rappresentativa premeditata ed 
all’improvvisa 344n, 374, 411n.

Della Casa, Giovanni 344, 353n.
Della Pagana, Giovanni 97.
Della perfetta poesia italiana 109, 354n.
Demarne, Michel 40.
Demartins, Mlle 266n.
Départ des comédiens italiens en 1697 35, 131, 

144.
Desbarres, Mathieu 331n.
Desboulmiers, Jean-Auguste Jullien, dit 69n, 

83n, 84n, 131n, 132-134, 136n, 137, 172n, 194, 
205n, 213, 216, 281n, 285n, 292n.

Desbrosses, Robert 85, 219
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Descente de Mezzetin aux Enfers (La) 65, 
134n.

Desfontaines, François-Georges 327, 328n, 
338, 340.

Desgland, Eulalie 197.
Desgranges, François Cazeneuve, dit 22, 29, 

32n.
Desguerrois, M. 149.
Désolation des deux Comédies (La) 117, 120n, 

130-132, 134, 142-145.
Desportes, Claude-François 64, 71-72n, 76.
Destouches cadette, Mme 336.
Destouches, André Cardinal, dit 138n, 144, 

157n, 164, 172, 286.
Deux Avares (Les) 320.
Deux Baziles ou le Roman 261n.
Deux Italiennes (Les) 188.
Deux Neuvaines (Les) 337.
Deux suites de menuets 293.
Devin du village (Le) 171.
Dictionnaire de musique 379-383.
Diderot, Denis 13-14, 81, 192-193, 199, 203n, 

209n, 217-220, 224, 258-259, 298, 299n, 354, 
365-369, 373, 377-378, 381, 383-390, 393-396, 
404, 406.

Di Domenico, Giovanni Paolo 95.
Discorso della commedia all’improvviso 108, 

112

Discours à l’occasion d’un discours de M. D. 
L. M. sur les parodies 151-152, 158, 169.

Discours sur la poésie dramatique 15, 258, 365-
368n, 389, 396.

Discours sur la tragédie à l’occasion d’Ines de 
Castro 147, 151-152.

Discours sur l’origine et le caractère des 
parodies 151.

Dispute (La) 126.
Dissertation sur la tragédie moderne 106n, 

345n, 351n, 371n.
Divertissement chinois (Le) 250.
Divertissement de paysans hollandais 272.
Divorce (Le) 116.
Docteurs modernes (Les) 13, 314, 319, 320n, 

325-326.

Dolet, Charles 19, 29, 31-32.
Dominique Voir Biancolelli, Pierre-François.
Don Giovanni 213n, 400.
Don Micco 283, 285n.
Don Quichotte chez la duchesse 289.
Donne curiose (Le) 205.
Donneau de Visé, Jean 69.
Donnet, François 335.
Donzellini, Alessandro 48n.
Dorat, Claude-Joseph 63n.
Double Inconstance (La) 8, 113n, 122n, 124.
Dourdé, Raymond-Balthazar 81n.
Drévillon, M. 332.
Droit du seigneur (Le) 338.
Drouin, M. 282n.
Drouillon, M. 282n.
Dubarcelle, M. 117.
Du Bos, Charles 119-120n.
Du Bos, Gabriel-Éléonor-Hervé (dit 

Champville) 197, 219.
Du Fresny, Charles 7, 47-50, 52-49, 63, 78, 88, 

91, 131, 143, 238, 337.
Dubois, M. 262.
Duchemin, Marie 65.
Duchesne, Marie-Antoinette 340.
Duguet, Jea 428.
Due comedie in comedia (Le) 115.
Dufresne, Mlle 337.
Dumalgé, Mlle 219.
Dumas d’Aigueberre, Jean 346.
Dumenil, M. 332.
Dumény, Antoine 30.
Duni, Egidio 163, 171, 256, 303n.
Dupe de lui‑même (La) 205n.
Dupe vengée (La) 203.
Duplessis, veuve 336.
Durand, Mlle 266n.
Durey de Noinville, Jacques-Bernard 238n.
Duronceray, Justine 10, 163, 168, 171, 197, 199, 

254, 266n, 282, 284, 286, 294-295, 313n.
Duval, M. 247-250.

E
École des maris (L’) 405.



515

l'apoth
éose d'arlequin    Index  

Écossaise (L’) 400.
Édouard et Émilie 340n.
Effets du hasard (Les) 282.
Éloge de Molière 402n.
Enfants vendangeurs (Les) 262.
Entretiens sur le Fils naturel 15, 258, 389, 394-

395.
Épreuve (L’) 126.
Ercole sul Termodonte 94, 97.
Éryphile 285n.
Essai sur la tradition théâtrale 15, 404-406.
Éventail (L’) 11, 215-216, 396.
Evrard, M. 292.

F
Fagan, Barthélemy-Christophe 282, 288.
Fagiuoli, Giovan Battista 410-411.
Fago, Nicolò 94-96n.
Fanchonnette Voir Jerôme et Fanchonnette.
Fanfale 288.
Farinette 172.
Farnese, Antonio, prince de Parme 254n, 

424n, 425-426.
Fatouville, Anne Mauduit de, dit Nolant de 

17n, 22, 41n, 48n, 54, 62n, 65n, 66n, 78, 87n, 
116, 117n, 162n, 164, 192n, 211n, 237n, 253n.

Faucon et les oies de Bocace (Le) 182n.
Fausse Belle‑mère (La) 28.
Fausse Coquette (La) 63-66, 73.
Fausse Foire (La) 144.
Fausse Ridicule (La) 282.
Fausse Suivante (La) 116, 125.
Fausses Confidences (Les) 126.
Favart, Charles-Simon 9, 63-64, 72, 74, 85, 142, 

163, 166-169, 171-173, 180, 195n, 246, 256, 262-
265, 267, 284, 288-289, 293n, 295n, 313, 393n.

Favart, Justine, Mme Voir 
Duronceray, Justine.

Fées ou les Contes de ma mère l’oie (Les) 7, 
54, 91.

Fées rivales (Les) 177, 255, 264.
Feinte par amour (La) 63n.
Fel, Marie 293.
Félix ou l’Enfant trouvé 340.

Femme jalouse (La) 107.
Fénelon, François de Salignac de La Mothe- 

116, 359n.
Fenouillot de Falbaire, Charles-Georges 320.
Ferdinand III de Médicis, archiduc de 

Toscane 409.
Ferdinand IV de Bourbon, roi de Naples 385.
Ferrari, Giuseppe Ignazio 97.
Ferretti, Giovanni Domenico 16, 407-416, 418, 

420, 422, 425, 427-428, 430.
Ferza (La) 343.
Festin de pierre (Le) 213-214, 310n.
Fête de village (La) 272, 276n.
Fêtes basques villageoises (Les) 197.
Fêtes de Thalie (Les) 168, 171.
Fêtes grecques et romaines (Les) 144.
Fêtes vénitiennes (Les) 284-285, 290.
Feu de la ville (Le) 287.
Fielding, Henry 297.
Filets de Vulcain (Les) 83, 259n.
Fille crue garçon (La) 107.
Fille mal gardée (La) 171.
Fille, la veuve et la femme (La) 168-169.
Filosofo inglese (Il) 388, 391, 392n, 396.
Fils d’Arlequin perdu et retrouvé (Le) 177, 203, 

221.
Fils naturel (Le) 219, 385, 388-389, 393-395.
Fiorilli, Tiberio 5, 75.
Flaminia Voir Balletti Elena, Virginia.
Flavio Anicio Olibrio 94.
Florian, Jean-Pierre Claris de 180n, 338.
Foire des fées (La) 42, 43n.
Foire galante (La) 170.
Foire renaissante (La) 134, 136-137, 143.
Foire Saint‑Germain (La) 57.
Folies amoureuses (Les) 280.
Folies de Coraline (Les) 180-181.
Folle raisonnable (La) 244, 288.
Fonpré, Mme 33.
Fontenelle, Bernard Le Bouyer de 169.
Force de l’amour (La) 330.
Force du naturel (La) 149.
Forza della virtù (La) 91.
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Foulquier, Catherine-Antoinette 
(dite Catinon) 197, 262-263, 266n.

Foulquier, Françoise-Suzanne 198.
Fracanzani, Michelangelo 31.
Française italienne (La) 100, 140n.
Francassani, Antoine 30.
Francisque Voir Molin, François.
Francœur, François 166, 263, 283.
François de Sales (saint) 359n.
Franklin, Benjamin 322.
Fréron, Élie-Catherine 193-194, 295.
Froment, Mme 335n.
Frutti delle moderne comedie et avisi a chi le 

recita 374n.
Funérailles de la Foire (Les) 117, 129-131, 133-

134, 136-137, 143-144.
Furetière, Antoine 79n.
Fuzelier, Louis 9, 42, 43n, 65-66, 80, 81n, 121n, 

132, 134, 137-140, 143-145, 147-148, 150-159, 
161-162, 164, 166, 169-170, 273, 280n.

G
Galateo 343.
Galiani, Ferdinando 385.
Gallerati, Caterina 95.
Galliari, Giuseppe 341.
Gandini, Dionisio 178.
Ganeau, Étienne 40.
Garelli, Giovan Battista 423-424.
Garnier, Louis 429n.
Garrick, David 387, 430.
Gaspari, Antonio 97.
Gaubier de Barrault, Sulpice Edme 63, 72.
Gautier, Pierre 68, 332.
Gémeaux (Les) 172.
Geneviève de Brabant 338.
Genio buono e il genio cattivo (Il) 175, 185.
Geratoni, Giuseppe 17.
Géraut-Laperrière 340n.
Gesvres, duc de 167.
Gherardi, Evaristo 6-7, 10-11, 17, 41-42, 47-51, 

53-54, 56, 58n, 59, 62, 64-66, 77-78, 87-88, 90, 
91n, 122, 142, 162, 192n, 211, 237, 253, 284, 369-
371, 376, 379.

Gigli, Girolamo 410.
Gildon, Charles 368n.
Gillier, Jean-Claude 129, 137, 143, 144.
Gillot, Claude 7, 37.
Giulio Cesare in Egxitto 88, 90.
Giuvo, Nicola 94.
Gloria trionfante d’Amore (La) 94, 96-97.
Gluck, Christoph Willibald von 172n, 173, 

338, 341.
Godefroy, Jeanne (dite veuve Maurice) 19-20, 

23n, 25-26, 30, 65, 149, 238, 240n.
Godin d’Abguerbe, Quentin 18n, 37n, 66n, 

84n, 85n, 132, 144n, 158n, 244n, 246n, 247n, 
249n, 262n, 263n, 266n, 267n, 286n, 288n, 
290n, 291n, 294n.

Goldoni, Carlo 11-12, 15, 17n, 41n, 48n, 62n, 
78n, 88n, 101n, 107n, 110n, 162n, 163n, 175-
181, 183, 185-189, 191-196, 198-199, 201-205, 
207, 208-216, 221, 223, 237n, 256n, 257, 311n, 
314n, 370n, 383n, 386n, 387-389, 391-393, 396-
397, 400, 406, 410-411, 423-425.

Gondoliers vénitiens (Les) 259.
Gondot, M. 172.
Gonzague-Nevers, Ferdinand Charles, duc 

de Mantoue 424n.
Gori, Anton Francesco 410-411, 418n, 429.
Gori Pannilini, Porzia 418.
Gougis, M. 266n.
Gozzi, Carlo 63n, 209.
Graffigny, Françoise de 199.
Grenier, M. 338.
Grétry, André-Ernest-Modeste 12, 161, 173, 

297-300, 302-306, 308, 311, 320n, 338, 340-341.
Greuze, Jean-Baptiste 12, 217-221, 277.
Grimarest, Jean-Léonor Le Gallois, sieur de 

343.
Grimm, Friedrich Melchior 61, 176, 203, 217, 

283, 299n, 300, 302, 308.
Guerre (La) 204-205.
Gueullette, Thomas-Simon 36, 68n, 69, 75, 

92-93, 149n, 172, 266, 283n, 285, 288n, 289-290, 
292, 301.

Guillaurnol, le père 40.
Guillemain, Charles Jacob 329, 330n, 341.
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Guinguette (La) 260n, 268, 270-271, 273, 277.
Guyot de Merville, Michel 64, 72, 74, 261n, 

288.

H
Haendel, Georg Friedrich 88, 95-96.
Hamoche, Jean-Baptiste 6, 32-33.
Hamon, Marie-Madeleine 260.
Harny de Guerville, Charles 171.
Hébrard, François 332, 333n.
Heinichen, Johann David 94, 96, 98.
Henri IV, roi de France 81.
Hercule filant 138n, 144, 147, 148, 157, 161.
Heureuse Erreur (L’) 338.
Hilverding, Franz Anton 267-268.
Hippolyte et Aricie 166.
Histoire de Miss Jenny (L’) 195.
Histoire du théâtre italien 44-45, 92n, 93n, 

106, 107n, 345, 351n, 353-354, 360n, 370, 371n, 
379n, 420n.

Homère travesti ou l’Iliade en vers burlesques 
116.

Homme prudent (L’) 205n.
Horace 106.
Horéolly 262.
Horiphesme 172.
Huit Mariannes (Les) 147-150.
Huquier, Jacques-Gabriel 40.
Huron(Le) 298.
Hus, François 332.
Hus-Desforges, Barthélemy 332.
Hyacinthe, Antoine 28n.

I
Idoménée 268.
Ifigenia in Tauri 104.
Île de la raison (L’) 125.
Île des esclaves (L’) 126.
Île des fous (L’) 197.
Île des talents (L’) 288.
Iliade 116-119.
Imbert, Barthélemy 174n.
Imer, Giuseppe 424.

Impromptu du Pont‑Neuf (L’) 43.
Indes chantantes (Les) 169.
Indes dansantes (Les) 288-289.
Inès de Castro 147, 149n, 151, 162.
Inganno fortunato (L’) 36.
Ingénu (L’) 298.
Institutio oratoria 344.
Ion 388n.
Iphigénie en Tauride 340.
Iroquois (Les) 197-198.
Isabelle Arlequin 282.
Ismène 289.
Issé 164, 172.
Italien marié à Paris (L’) 106n, 107, 372n.
Italienne française (L’) 140.

J
Jacob, Louis 35.
Jardinières fleuristes (Les) 198.
Jardins chinois (Les) 277.
Jélyotte, Pierre 293.
Je ne sais quoi (Le) 38, 58, 254, 280, 283n, 284, 

286, 290-291.
Jephté 285n.
Jérôme et Fanchonnette 173.
Jeu de l’amour et du hasard (Le) 113n, 116, 

123n.
Jeune Vieillard (Le) 137-139n, 141, 144.
Jeux olympiques (Les) 286, 291.
Joie imprévue (La) 261.
Joueur (Le) 283, 285, 290, 294.
Jollain, M. 40.
Jovien 82.
Joullain, François 44, 78n, 420n.
Jugement de Pâris (Le) 164.
Jumeaux (Les) 289.
Jumeaux de Bergame (Les) 180n, 338.

K
Kant, Emmanuel 385.

L
La *** 251n.
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L’Abbé 145.
La Bruère, Charles-Antoine Le Clerc de 166.
Lactance 353n.
Laensbergh, Mathieu 315, 318n.
L’Affichard, Thomas 261, 282.
La Font, Joseph de 117, 129n, 143, 168, 171.
La Fontaine, Jean de 298.
La Grange-Chancel, François-Joseph de 286, 

291.
La Harpe, Jean-François de 173.
Lalauze, Marc-Antoine 32.
Lagrange 172.
Lalande, Marie-Thérèse de 39.
La Marre, abbé de 171.
Lambert, Darchis 297.
Lambert, Mme 19.
Lambert, M. 19.
Lambranzi, Gregorio 76, 79.
La Montagne 77.
La Motte, Antoine Houdar de 138n, 144, 147, 

149n, 150-152, 157n, 161-162, 164, 171-172.
Lancret, Nicolas 254, 283n.
Lantier, Étienne-François de 64n.
La Porte, Joseph de 150n.
Larivière, M. 266n.
La Rochefoucauld, Louise-Élisabeth-Nicole 

de 298.
Laruette, Mme 306n.
Laruette, Jean-Louis 306n.
La Serre, Jean-Louis-Ignace de 154n, 166.
La Tour, Mgr de 335n.
La Tour, Maurice-Quentin de 38.
Laujon, Pierre 168-169, 173, 293n.
La Vallière, Louis-César de La Baume 

Le Blanc, duc de 271.
Laurenti, Antonia Maria 97.
Lavaux, Nicolas 293.
Lavoisier, Antoine-Laurent de 322.
Léandre Hongre 301.
Léandre marchand d’Agnus 301.
Le Bas, Jacques-Philippe 273n, 275-276.
Lebron, dame 28.
Le Brun, Charles 275.
Le Chapelier, Isaac 164.

Léger, François-Pierre-Auguste 37n, 327n, 
328n.

Lejeune, Jean-François 197.
Legrand, Jean 331n.
Legrand, Mlle 282.
Legrand, Marc-Antoine 65, 100, 140, 144, 

149n, 162, 246.
Lélio et Arlequin ravisseurs malheureux 107.
Le Maire 163.
Le Marquis, Étiennette-Marie-Périne 300.
Lempereur, Louis-Simon 275.
Le Normant d’Étioles, Charles-Guillaume 

64n, 300.
Lepi, M. 266n.
Lesage, Alain-René 7, 40-43, 80, 117, 129, 132, 

134n, 137-141, 143-145, 167, 259, 330.
Lettre sur les sourds et les muets 81.
Levesque de Bellegarde, Jean 149.
Libéral malgré lui (Le) 8, 103, 106n, 110, 372n.
Liston, Robert 195n.
Locatelli, Domenico 76n.
Lodi, Silvia Maria 95, 96n.
Longepierre, Hilaire-Bernard de 85.
Lorraine, François-Étienne de 414.
Lorraine, Louis Camille de 335

Louis de France, comte de Provence Voir 
Louis XVIII.

Louis XIV, roi de France 5, 7, 92, 239n, 275-
276, 331n, 369, 429n.

Louis XV, roi de France 276.
Louis XVIII, roi de France 315.
Lourdet de Santerre, Jean-Baptiste 171, 313n
Lucien de Samosate 82n.
Lucile 298, 305.
Lully, Jean-Baptiste 118-120, 137, 138n, 140-

141, 157, 161-162, 168, 238, 267, 332, 338.

M
Maffei, Scipione 104-105, 373.
Maganox 19n, 23.
Mai (Le) 265, 280n.
Maignien, Edmond 22n.
Maine, Louise-Bénédicte de Bourbon, 

duchesse du 99, 260n, 289n.



519

l'apoth
éose d'arlequin    Index  

Maître en droit (Le) 283.
Majastre, Sieur 331.
Mal‑Assortis ou Arlequin gouverneur (Les) 

143.
Malade imaginaire (Le) 139.
Malade par amour (Le) 205n.
Malades du Parnasse (Les) 150, 156.
Malter, François-Antoine 248.
Malter, François-Duval 248.
Malter, François-Louis 248.
Mancia, Luigi 98.
Mancini, Francesco 94.
Manelli, Pietro 295.
Manfredi, Gianvito 413n.
Manni, Antonio 95, 96n.
Marcadet, M. 266n.
Marcel, François Robert 248, 251, 254.
Marchesini, Santa 95, 96n.
Mariage de Jocrisse (Le) 330.
Mariamne 162.
Marignan, Jean Denabre, dit 335.
Marinette Voir Toscano, Angelica.
Mario fuggitivo 94-95.
Marivaux, Pierre de 7-8, 113-114, 116-122, 123n, 

125-126, 261, 374, 386.
Marmontel, Jean-François 217-218, 298, 313n, 

336, 401.
Marmotte (La) 284.
Marsollier des Vivetières, Benoît-Joseph 338.
Martello, Pier Jacopo 105.
Martinelli, Tristano 44.
Martini, Johann Paul Aegidius 338.
Marvie, Martin 262.
Mascara, Clara 21.
Mascarade (La) 265.
Matelots hollandais (Les) 265.
Matinée et la veillée villageoise (La) 338.
Matrimonio per concorso (Il) 188

Mattiuzzi, Antonio Cristoforo (dit Collalto) 
12, 188, 208-211, 216-221, 276-277.

Maurepas, Jean-Frédéric Phélypeaux, 
comte de 258.

Maurice (veuve) Voir Jeanne 
Godefroy, Jeanne.

Medebach, Girolamo 210-211.
Médée et Jason 158n, 172.
Ménestrier, Claude-François 82n.
Mélomanie (La) 338.
Mélusine (La) 121n.
Menteur (Le) 205n.
Menuisier de Bagdad (Le) 329.
Méridienne (La) 280n.
Mérope 104.
Merulla, Thomas 23.
Meslé, M. 204-205.
Mesmer, Franz-Anton 13, 321-322, 326.
Métamorphose d’Arlequin (Les) 178.
Métamorphoses de Melpomène et de Thalie 

(Les) 38.
Metaphysik der Sitten (Die) 385.
Meuniers (Les) 256, 265-266, 268.
Michon, M. 28.
Michu de Rochefort, Pierre 19-20, 29.
Mille et une nuits (Les) 226.
Mirepoix, Louis 333n.
Miti, Vittoria 424.
Miti, Pompilio 423.
Mocenigo III, Alvise 99n.
Mode (La) 280n.
Moët, Jean-Pierre 263.
Molière 205n.
Molière, Jean-Baptiste Poquelin, dit 31, 41, 

108-109, 139, 159, 182, 184n, 310n, 338, 341, 
400-401, 403, 405-406.

Molière à la nouvelle salle ou les Audiences de 
Thalie 173.

Molin (ou Moylin), François 30, 32, 139, 144-
145, 259.

Molin (ou Moylin), Marguerite 32.
Mondonville, Jean-Joseph Cassanéa de 171, 

173, 273.
Monnet, Jean 168, 263.
Monsigny, Pierre-Alexandre 297, 306, 338, 340.
Montéclair, Michel Pignolet de 285n.
Morambert 172.
Morel de Chédeville, Étienne 338.
Morlaque, Nicolas Maroli, dit 331.
Mort d’Annibal (La) 113.
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Moulin, M. 332.
Moulinghen, Mme 10, 282.
Moulinghen, Jean-Baptiste 163, 172.
Mouret, Jean-Joseph 10, 67, 69, 99, 128, 132-

133, 143-145, 154n, 163, 168, 171, 235, 240, 249-
250, 259, 261, 280-281, 283-287, 291.

Mozzi, Pietro 95.
Muratori, Lodovico Antonio 104, 107, 109, 

353n, 354n, 373.
Mutio, Luigi 95, 374n, 411.
Muses rivales (Les) 259.

N
Napoléon Ier, empereur des Français 341.
Napoli Signorelli, Pietro 391.
Nattier, Jean-Marc 38.
Naufrage du Port‑à‑l’Anglais ou les Nouvelles 

débarquées (Le) 8, 67n, 128, 143, 240.
Nègre aubergiste (Le) 330.
Négresse ou le Pouvoir de la reconnaissance 

(La) 340.
Nelli, Jacopo Angelo 410.
Nicolet, Jean-Baptiste 165.
Nicollet, Simon-Mathurin 65.
Nina ou la Folle par amour 338.
Niveaux (ou Nivault) 243.
Nivelon, Louis 25, 32n.
Nivernais, Louis-Jules Mancini-Mazarini, 

duc de 308.
Noblesse et Bourgeoisie 205n.
Noce de village (La) 273n, 276.
Noces chinoises (Les) 265.
Noces d’Arlequin (Les) 12, 216, 277.
Nougaret, Jean-Baptiste 172, 297n.
Nouveau Marié ou les Importuns (Le) 223.
Nouveau Théâtre Italien, Le 67n, 69n, 103, 

106n, 132n, 143-145, 192n, 372n, 400n, 402n, 
403n.

Nouveau Théâtre Italien (Biancolelli) 25n.
Nouvelle École des maris (La) 197-200.
Nouvelle Italie (La) 198n.
Nouvelle Troupe (La) 197

Nouvelles Métamorphoses d’Arlequin (Les) 
178, 180.

Noverre, Jean Georges 168, 251, 257n, 258-259, 
268.

O
Observations sur la comédie et sur le génie de 

Molière 15, 151, 161, 162n, 351n, 399, 400n, 
402n.

Occasion (L’) 140, 147

Octave Voir Costantini, Giovan Battista.
Œdipe 149n, 152, 162.
Œdipe travesti 149n, 162, 164.
Œuvres de Monsieur de Molière 41n.
Ombre de la Foire (L’) 144.
Omphale 138n, 144, 161.
Oncle et le neveu (L’) 337.
Opéra de campagne (L’) 47, 78.
Opéra de province (L’) 173.
Opérateur chinois (L’) 265, 277.
Oracles (Les) 172.
Orefice, A. 94.
Origny, Antoine d’ 66, 69, 136-137, 143n, 150n, 

181, 234n, 268n, 274, 279, 280n, 282n, 283n, 
291, 292n.

Orléans, Louis-Philippe 300.
Orléans, Philippe d’ 5, 7, 92.
Orneval, Jacques-Philippe d’ 7, 40-43, 117, 129, 

132, 134n, 137-139, 140n, 143-145, 330.
Orphée 244n, 259n, 268.
Orsi, Giovan Gioseffo 104.
Oudry, Jean-Baptiste 275.

P
Padre per amore (Il) 199.
Paghetti, Pierre 6, 23, 25-26, 28n, 29, 32-33, 66, 

150, 245n, 331n.
Pallavicini, Nicolò Maria 104.
Pamela nubile 199.
Panard, Charles-François 176, 269-270, 276, 

282.
Panurge à marier ou la Coquetterie 

universelle 63-64, 67, 68n, 73.
Papillon de La Ferté, Denis Pierre Jean 207-

208, 210, 212, 257.
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Paradisi, Agostino 188n, 189n.
Paradoxe sur le comédien 14, 383n, 384, 388-

389.
Parenté d’Arlequin (La) 75, 84-85, 259.
Parfaict, Claude et François, dit les frères 

18n, 19, 25, 30, 36-37, 56, 66, 69n, 75-76, 77n, 
79n, 84n, 85n, 88n, 129, 132n, 144n, 150n, 
158n, 176, 213, 235n, 237n, 239n, 243-244, 
246n, 247, 249n, 250, 259n, 262n, 263n, 266n, 
267, 282n, 286, 288n, 290-291, 294n.

Pariati, Pietro 94.
Parodie (La) 147-148, 150-157.
Parodies du nouveau Théâtre italien (Les) 9, 

132-133, 138, 147-148, 151, 155, 158, 161n, 169-
171, 192n.

Parvi, M. 168, 293n.
Partenio 384, 389, 393, 394n.
Pasquariel Voir Tortoriti, Giuseppe.
Pasquin et Marforio, médecins des mœurs 

54-56.
Pastorella al soglio (La) 94.
Patrat, Joseph 338.
Pêcheurs (Les) 265.
Pecorari, Giovan Battista 97.
Pédant (Le) 265‑266, 277.
Pellegrin, Simon-Joseph 136, 158n, 164, 166.
Pensées sur la déclamation (Les) 15-16, 351n.
Père de famille (Le) 192, 199, 205n, 384-385, 389.
Père prudent et équitable (Le) 113.
Pergolèse, Giovanni Battista Pergolesi, dit en 

fr. 292, 295, 340.
Perrot d’Ablancourt, Nicolas 82n.
Perrucci, Andrea 344, 374, 381, 411.
Petit, Mlle 335.
Petit lendemain de noce flamande (Le) 273.
Petit‑Maître amoureux (Le) 248, 260.
Pétrine 172.
Pettegolezzi delle donne (I) 12, 192-193, 195-

196, 199, 201-202, 205.
Phèdre 53, 119n, 129, 131.
Philidor, François-André 297, 303, 306, 338.
Philippe VII, roi d’Espagne 385.
Picart, Bernard 40, 428.
Piccinelli, Maria Anna 101n, 219, 295-296.

Piccinni, Niccolò 338, 340-341.
Pico della Mirandola, Francesco Maria 104.
Pidansat de Mairobert, Mathieu-François 

210.
Piis, Augustin de 13, 173, 314-315, 327, 338.
Pirithoüs 154.
Piron, Alexis 100, 147-148.
Pitrot, Antoine-Bonaventure 88, 248, 251.
Plaisirs de La Tronche (Les) 18n, 25n, 148n.
Platon 388n.
Plaute 225.
Poétique 110.
Poétique française 401.
Poilly, François de 40.
Poinsinet, Antoine 297, 303, 401.
Poisson, Jean 344-345.
Poitiers, Michel 249, 251.
Pollarolo, Carlo Francesco 91.
Polyphème 246.
Pompadour, Jeanne-Antoinette, marquise 

de 82n, 235n, 254n, 262, 273, 276, 289, 301.
Pontau, Claude-Florimond Boizard de 166.
Porpora, Nicola 94.
Poussin, Nicolas 407, 428.
Précaution inutile (La) 17n, 41n, 48n, 62n, 65, 

78n, 87n, 162n, 192n, 211n, 237n, 253n.
Préville, Pierre-Louis Dubus, dit 387, 404.
Prévost, Antoine François 299n.
Prince de Charizme (Le) 259.
Prince de Salerne (Le) 177-178, 263, 280.
Prince généreux (Le) 25.
Prince malade (Le) 291.
Prince travesti (Le) 125.
Printemps (Le) 338.
Procès des comédiens français et italiens 

(Le) 29.
Procès des théâtres (Le) 49, 132, 134, 142-143.
Procope-Couteaux, Michel 261n.
Promenade de Rennes ou la Motte à Madame 

(La) 24n.
Promenade des Terreaux de Lyon (La) 

21n, 25.
Psyché 118.
Putta onorata 199n.
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Puvignée, Mlle 282.
Pygmalion 248-249, 259.
Pyrame et Thisbé 166, 172, 283.

Q
Quand parlera‑t‑elle ? 198.
Quatre Âges en récréation (Les) 265.
Quatre Arlequins (Les) 79.
Quatrième fête flamande 273.
Querelle des théâtres (La) 117, 128-129, 131, 

136, 143.
Quinault, Philippe 69, 118-119, 137, 138n, 140-

141, 162, 168, 173, 338.
Quinson, M. 245.
Quintilien 344, 346.

R
Racine, Jean 48n, 104, 111, 119n, 132n, 157, 164, 

268, 338, 341.
Radet, Jean-Baptiste 13, 314, 319, 324, 326n, 

327n, 328n, 340.
Raguenet, Jean-Baptiste 32-33.
Rameau, Jean-Philippe 166, 244n, 341.
Rampini, Giacomo 94, 97-100.
Rangoni, Lodovico 104.
Rapaccioli, Giovanni 95, 96n.
Rappel de la Foire à la vie (Le) 132, 134, 136-

137, 144.
Raton et Rosette 171, 288-289.
Raymond, Mlle 266n.
Rebel, François 166, 263, 283.
Recueil des comédies et ballets 260.
Recueils des divertissements du nouveau 

Théâtre italien 99n, 235n, 281n, 283-287, 
291n.

Réflexions critiques sur la poésie et la peinture 
119-120n.

Réflexion sur l’art de parler en public 344.
Réflexions critiques et historiques sur les 

différents théâtres de l’Europe 351n.
Réflexions sur l’Opéra 258.
Réformation du théâtre (La) 352, 429.
Régal des dames (Le) 79.

Régiment de la Calotte (Le) 139, 144.
Regnard, Jean-François 49, 54, 57, 65, 88, 116, 

134n, 238, 280, 338.
Réjouissances flamandes (Les) 272, 276n.
Rémond de Saint-Mard, Toussaint 258.
Rémond de Sainte-Albine, Pierre 13-14, 346-

347, 354, 381, 383, 404.
Renaud, M. 30.
Rencontre des Opéras (La) 150.
Rendez‑vous nocturnes (Les) 259n.
Retour de guinguette (Le) 272n.
Retour de la tragédie française (Le) 140n.
Revue des théâtres (La) 145.
Rhadamiste et Zénobie 150n.
Riccoboni, François-Antoine-Valentin 9-10, 

13-14, 82-83, 145, 149n, 150n, 166, 172, 192-197, 
197-199, 201, 202n, 205, 244, 248-251, 254, 259-
261, 268, 278, 285n, 287, 292, 347-349, 354n, 
355n, 363n, 366n, 368n, 371, 374-383, 383.

Riccoboni, Luigi Andrea 7-11, 13-15, 36, 44, 
56, 59, 64-66, 80, 83, 87, 92-93, 99, 103-112, 117, 
121n, 128, 131-132, 134, 136-137, 141, 143-145, 
147, 149, 151, 158, 161-162, 164, 166, 169-170, 
209-210, 235, 246-247, 253-254, 285, 338, 344-
347, 351-361, 366n, 369-374, 376, 378-379, 381, 
383, 399-400, 402n, 403, 405-406, 420n, 429.

Riccoboni, Marie-Jeanne 12, 192n, 194-195, 
197, 201, 202n, 205.

Richardson, Samuel 199, 297.
Richelet, Pierre 153.
Richelieu, Louis-François-Armand de 

Vignerot Du Plessis, duc de 207, 213, 264.
Ripa, Cesare 419.
Rivarol, Antoine de 337.
Robinet, Charles 79.
Rochard de Bouillac, Charles-Raymond 10, 

270, 284, 288, 292-296.
Rodogune 152.
Roland 141.
Roland, Catherine 249, 254, 259.
Rolando, Mme 340.
Romagnesi de Belmont, Charles-Virgile 19, 

331n.
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Romagnesi, Jean-Antoine 17, 39, 140n, 145, 
149n, 150, 158n, 162, 163n, 166, 169, 172, 243, 
248, 250, 260-261, 281n, 285n, 288, 292, 331n, 
338.

Romagnesi, Marco Antonio 17, 85n.
Ronconi, Luca 215.
Rosalie, Mlle 294.
Rosaure impératrice de Constantinople 76.
Rose et Colas 305.
Rospigliosi, Giulio 428-429.
Rozier, Mlle 28.
Rousseau, M. 266n.
Rousseau, Jean-Jacques 171, 295, 379-381.
Rousseau, Pierre 63.
Rubini, Francesco 424.
Ruggieri, Ferdinando 418.
Rupture du carnaval et de la folie (La) 157n, 

164.
Rusca, Margherita 260.

S
Sablier, Charles 192.
Sacco, Antonio 386n, 387.
Sainctyon, M. de 144.
Saint-Aubin, Gabriel de 260n, 271-274.
Saint-Edme, Louis Gauthier de 25, 65-66, 129, 

149, 239, 240n.
Saint-Lambert, Jean-François de 336.
Salfi, Francesco 383n.
Salieri, Antonio 329.
Salinières ou la Promenade des fossés (Les) 

18n, 28, 149n.
Sallé, Étienne 31.
Sallé, Marie 31n, 82, 245n, 249-250, 258-259.
Saller, Alessandro 414, 418.
Sallier, abbé 151.
Salomon, Joseph-François 158n.
Salomone, Mario 352.
Samson 172, 197, 281n, 338.
Samsonnet et Tonton 172.
Sansedoni, Francesco 422.
Sansedoni, Giovanni 414n, 418, 422, 427.
Sansedoni, Orazio 414, 416, 418, 422, 425, 427-

428.

Sansedoni, Ottavio 425, 427-428.
Sanseverino, Aurora, duchesse de 

Laurenzano 94-96.
Saracini, Tomaso 95.
Sartorio, Antonio 88, 90.
Saurin, Bernard-Joseph 228.
Sauvé de La Noue, Jean-Baptiste 61n, 63.
Savi, Elena 219.
Savoyards (Les) 265.
Scala, Flaminio 209, 354.
Scarron, Paul 225.
Scène de la comédie italienne : Arlequin et 

Riccoboni 36.
Scolastica (La) 107.
Scotin, Jean-Baptiste 40.
Seconde lettre du souffleur de la Comédie de 

Rouen 346.
Seconde Surprise de l’amour (La) 123n.
Sedaine, Michel-Jean 161, 173, 297, 338, 340.
Selles, Christophe 19.
Serdeau des théâtres (Le) 147-148, 150, 152-156, 

158.
Serva amorosa (La) 192.
Serva padrona (La) 292, 294-295.
Servante affectionnée (La) 205n.
Servante maîtresse (La) 197, 282-283, 294-296, 

340.
Sesostri 104.
Sganarelle ou le Cocu imaginaire 182.
Shakespeare, William 225, 298.
Silvia Voir Benozzi, Giovanna Rosa.
Sodi, Carlo 294.
Sodi, Pietro 84, 86, 262.
Sofonisba 104.
Soirée des boulevards (La) 180.
Soragna, Melli Lupi, prince de 97.
Sorcier (Le) 303, 306, 310.
Souhaits (Les) 164.
Sourd guéri (Le) 328n.
Stampiglia, Silvio 95, 98, 99n.
Stanislavskij, Konstantin Sergeevič 387.
Sticotti Orsola Voir Astori, Ursola.
Sticotti, Antonio Giovanni 166, 172, 254, 269.
Sticotti, Fabio 10, 92-93, 98-99, 289-290.
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Storia critica de’ teatri antichi e moderni 391.
Superstitieux (Les) 292.
Surugue, Louis 273n, 275.
Suite des Comédiens esclaves (La) 145.
Suivante généreuse (La) 192.
Supplément aux parodies du nouveau Théâtre 

italien 9, 170-171.
Surprise de l’amour (La) 113n, 117, 122-123, 

124n, 150n.

T
Tableau parlant (Le) 12, 297-311, 340.
Tableaux (Les) 269, 276.
Talents à la mode (Les) 259, 280, 285, 287, 292.
Talents déplacés (Les) 288.
Tanara, Nicolò 104.
Tancrède 152.
Tarare 329.
Tarare régnant ou l’Île d’Ormus heureuse 329.
Tartuffe 159.
Télémaque 116.
Télémaque travesti 116.
Tempesta amorosa 48n.
Tempesti, Domenico 95, 96n.
Temple du goût (Le) 243.
Téniers, dit le Jeune, David 11, 266, 270-278.
Térence 225.
Terodak, M. 282.
Tertullien 353n.
Tête à perruque (La) 300.
Thalie au nouveau théâtre 161, 173.
Théâtre de la Foire ou l’Opéra‑Comique (Le) 

7, 40-43, 129n, 132n, 134n, 137n, 139n, 140n, 
143-145.

Théâtre italien de Gherardi (Le) 6-7, 9-11, 17, 
40-41, 47n, 48n, 50n, 54n, 58n, 62, 64n, 65, 78n, 
87, 88n, 91n, 162, 211, 237n, 284n, 369n.

Théocrite 85.
Thésée 119, 168, 293.
Thétis et Pelée 169.
Théveneau, Pierre 10, 158, 285n, 286n, 287n, 

290-292, 294.
Thomas d’Aquin (saint) 353n.

Thomassin Voir Vicentini, 
Tommaso Antonio.

Timon le misanthrope 240.
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